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SUR LA LIMITE SEPTENTRIONALE DE L EXTENSION 
DU GENRE LIVMICULARI 1. 


Le genre Lümicoluria, créé en 1817 par G. F. Scnumacaer © pour l'He- 
lix flammeu Müller ®, est, comme on le sait, particulier à FAfrique tropi- 
cale. Il y développe un nombre relativement considérable d'espèces très 
polymorphes © et souvent fort voisines les unes des autres, ce qui ren 
son étude délicate. 

` Jusqu'à ces dernières années, on croyait que les Limicolaires ne dépas- 
saient pas, vers le Nord, le 15° de latitude Nord. Les dernières explora- 
tions de M. R. Cuvpgau et de M. le Colonel Tizno ont montré qu'il fallait 
très nolablement reculer les limites septentrionales du genre. Je vais 
essayer de préciser ces dernières, en partant de la côte ouest ilu continent 
africain et en signalant les localités les plus éloignées de l'équateur. 

On sait depuis longtemps que les Limicolaires sont communes dans le 
bassin du moyen Sénégal, notamment aux environs de Bakel et de Médine. 
etentre ces localités et Bainakou el Kolikoro sur le Niger. Le D" F. Jousseauue * 


I CL Bulletin Measéum Hist, natur, Puriss NAN, 1920, pe 239-244 et 
ane, 

S Senomacuer (GC. F.), Esser d'un noucean systeme Chabitation des Vers testa- 
ces, Copenhague, 1817, p. 61 et p. 200 [= Limiculariu , err. typogr. à la p. 200]: 

6 Mürrer (0. F .), Ferm. tervest. et flue. Histor., Hafniae, H. 1774, p. 87 
(excl. syn.). 

% Ce polymorphisine porte sur la forme générale, la taille, lornementatiort 
picturale du test; il varie dans des limites très étendues, non seulement dans les 
diverses localités, mais encore au sein d'une même colonie. H s’est ainsi constitué 
une foule de variétés ou de races locales qu'il est fort difficile de rapporter à des 
espèces suflisamment définies, 

5 Jousseauue (F.). Coquilles du Haut-Sénégal ( Bulletin Soc, zoolog. France, NY, 
188h, p. A et suiv. 
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a signalé dans ces régions les Liwicolariu hambeul ( Andanson ) Bruguière“ , 
Limicoluria africana Reeve ©, Limicolaria Bellamyi Jousseaume © et Limi- 
colariu Hyudesi Jousseaume ©, recuaillis par le D° BerLamy el retrouvés 
lans les mêmes contrées et les pays voisins par le Capitaine E. Door °. 

Mais. beaucoup pluas au Nord, je signalai en 191 11 Ja ilécouverte 
par R. Cnupeau, dans les environs d’Atar, région montagneuse de PAdrar 
de Mauritanie, par environ 20° 30’ de latitude Nord et 16° de longi- 
tude Ouest, d'un fragment de Limicolaire spécifiquement indéterminable. 
Depuis, M. R. Cncorat ma remis, provenant de da même localité, d'assez 
nombreux individus du Limicolarin Kambeul Adanson. Ils ont été recuei- 
lis morts el parfois brisés, mais leur test est encore revétu d'une partic 
de son coloris, ee qui montre bien qu'ils ont vécu peu de temps avant d’être 
récoltés. lis n'ont pu, d'autre part, être utilisés comme bijoux ou amu- 
lettes. car leurs coquilles ne sont pas percées, cl les indigènes de ces 
contrées emploient uniquement pour ces usages des Mollusques marins. 

Plus à POuest, M. R. Cnvorau a rapporté d'Araouan, vers 19° de lati- 
tude Nord et 5° de longitude Oucst™, le même Limicolaria Kambeul 
Adanson. 

La région du lac Tehad est, comme on le sait, habitée par des espèces 
assez variées de Limicolaires y vivant parfois en colonies populeuses. On y 
connail : 


Limicolaria turriformis Martens (Nachrichtsb. d. Deutsch. Malako:. Ge- 
sellseh., 1885, p.181), de la vallée de la Komadougo-\obé [| Gén. pe 
Tresrissas, Colonel Tirno |. 


Ww Apaxsos , ist. natur, Sénépral, Coquillages , Paris, 175730 L4, Pe ga 
[Le Aambeul — Bulinus Aambeul Brucuière, Encyclop. méthol., Vers, 1,1791, 
p. 322, n° ho.] 

@ Reeve (L.), Couchol. leon., sp. 330 (Bulimus africanus ). 

G, Jousseanue (D° F.), loc. supra cil., 1886, p. 5, n° 3, pl. MI, (ré 1 - 

w Jousseavue (D F.), loc, supra cil., 1880, p. 7, n° hp ANU , fiv. 

5 Daurzexsenc (Pu. , Récoll. malacologiques Cap. £. Doon dans le Haut-Séné- 
pal et le Soudan français (Mémoires Soc. tovlog. France, H, 1890, p. 130 el se 

6 Gensan (Louis), Notes sur Jes Mollusques de Mauritanie et descripl. de 
deux espèces nouvelles (Batlenn Muséum list. natur. Paris, NN: 1911, p. 329- 
326). 

Œ Araouan marque, dans celte région, la limite sud du Saliara. 

8 Cf. : German (Louis), Sur les Mollusques recueillis par M. le Lieut, Derer- 
ravis dans la région du Kanem (Bulletin Muséum liste Natur. Paris, 1900, 
p. 168 et seq.; Etades Mollusques recueillis Lient. Lacors, région Tchad), Mémor- 
res Sue, zoolow. France, NIN, 1906, p. 220, el set; Mollusques terr, flar. Afrique 
centrale francaise; Paris, 1907, p. 179 el suiv.; Notice malacologiguc; Documents 
scientifiques Mission Tino, Paris, Impr. nation. , 11, 1911, p. 179 el seq.; Se- 
conde Notice malacologique, id., Paris, 1916, I, p. 290 el seq. 
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Limicolarin rectistrigata Smith (Proceed. Zoolop. Society London, 1850 
p. 346, pl. XXXI. fig. 2, subn. _lchatina). Bords du lac Tchad. Archi- 
pels du lae Tchad, région du Kanem [A Cuevuuer, Gap. Durerruuis, 
Lieut. Laco |. 


Limicolavia Charbonnieri Bourguignat (Mollusques Afrique équatoriale . 
Paris, mars 1889, p. 102 et p. 104, pl. VE, fig. 7-8). Le Kanem | Gap. 
Drrerruuis|. 

Limicolaria counectens Martens (loc supra cit., 1899, p. 183). Rives et 


arehipels du lae Tehad, région du Kamen [ A. Cuzvarier . Cap. Dorerrauis, 
A. Ganne. Lieut. Lacoix, Colonel Tirno, ete.]. 


Ca 


Les mêmes espèces, et en plus le Limicolaria turris Pfeiffer © et ses 
nombreuses variétés, vivent également dans le bassin du Chari ge 

Mais, au nord-est et au nord-ouest du lac Tehad, on trouve aussi des 
Limicolaives à des latitudes beaucoup plus élevées. Déjà, en 1905, 
j'avais iudiqué-que les Limicolaria rectistrigata Smith et Linacolaria con- 
nectens Martens avaient été récoltés par À. FourEau, à Sabaukafi, dans le 
Damergou, par environ 15° de latitude Nord. Depuis, M. R. Cnepeau à 
recueilli le Limicolarie turriformis Martens en nombrenx exemplaires à 
Djadjidouna, village du Damergou, marquant en ce pomt la limite nord 
de la zone soudanaise. 

Beaucoup plus au Nord encore, M. R. Cnupear m'a rapporté un granil 
nombre d'individus, à divers âgés de leur développement, d'un Limicolaria 
que je désigne sons le nom de Limicolaria Chudeaui Germain ©, Ils 
proviennent des localités suivantes : 

Asslar, vers 19° de latitude Nord et 2° de longitude Ouest, dans te 
Tihesti : | 

LErg Tagibé, vers 21° de latitude Nord, un peu an nord de FErg 
Louteïdat, situé par 20° 45" de latitude Nord et 4° 30'de longitude Onest: 


E Prerrrer (D° L.), Proceedings Zoological Society of Loudon, 1861, pe 29, 
pl. JI c fi. D. 

2 A. Cuevauier, Deconse, Durenrauis, ete, CE Gersa (Loris), loe. supra eit., 
1006 el 1907. 

v German (Louis), Sur les Mollusques recnoillis par les membres de la Mis- 
sion Focreag-Laur dans le Centre africain (Bull. Muséian Hist. natur. Paris, NI, 
1409, p- 250). 

% Limicolaria Chudeaui Germain, nor. sp. 

Coquille ovoïde allongée; spire formée de 9-10 lours assez convexes, à crois - 
sance régulière, le dernier grand, bien convexe, avec parfois me légère indica- 
tion d'angulosité à la périphérie: ouverture subpyriforme allongée; bord columel- 
laire droit, réfléchi sur un ombilie étroit, partiellement reconvert. 

Longneur : 56-60 millimètres: diamètre maximum : 30-32 millimètres: dia- 
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Beli Chaif Lakhae, gronpe de fombes au nord de Erg Tagibé; 

In Kebaye, par 21° de latitude Nord et- 5° de longitude Onest 0. 

Les rérentes explorations de M. le Colonel Tirmo ont heureusement 
contplété ces données. I a pu recueillir, dans la région septentrionale in 
Borkou, une donzaine d'échantillons de ce même Limicoloria Chudeuui 
Germain, mêlés à quelques autres formes que je n'ai pu encore ilentifier. 
Ces matériaux proviennent de la région de Tohou, de Dimi et de la crête 
du plateau limitant, à l'Est, l'Oued Ntepdei, toutes localités situées entre 
les 20° et 21° de latitude Nord. 

Nous ne possédons aucune donnée sur la fanne malacologique de la con- 
trée comprise entre le Borkou et le bassin du Nil. 

Dans la vallée même du Nil, les Limicolaires semblent remonter baan- 
coup moins haut. Les derniers travaux de C. R. Borrrurr et F. Haas © et 
de J. Loxesrarr © signalent le Limicolaria flammata Cailhiaud © à Gebel En 
(12° 37 de latitnde Nord, sur le Nil) et à Renk (113° 45' de latitude Nord, 
sur de Nil) et le Limirolartu Rohlfsi Martens ® à Mihet Habbas, sur le Nil, 
par 13° 7 de latitnde Nord. C'est le point le plus seplentrional connu 
pusqu'ici. M. Ch. Arap a également rerueilli le Limicoluriu flanmnata 
Cailliaud à Senga, sur le Nil Bleu, vers 13° de latitude Nord (°. 

Pins à l'Est, la limite devient difficile à préciser. En dehors des régtons 


mètre minimum : 20-28 millimètres: hauteur de lonverture : 26-28 millimètres: 
diamètre de l'ouverture : 14-136 millimètres. 

Test médiocrement épais, un pen solide, garni de stries longitudinales faihles, 
crispées aux sutnres el coupées de stries spirales peu accentnées, réparties sur le 
haut des tonrs. 

Cette Limicolaire parait èlre nne espèce représentalive du Limicolarie turri- 
formis Martens. Jen donnerai prochainement nne figuration et une description 
plus complète. 

| Ce point marque, dans la région, la limite sud d'extension des Felicidue. 

” Rogrreen (C. R.) et has (F.), On a Collection of Land and Freshwater 
Sholls from the Upper Nile Region, Proceedinrs Wilavolopicul Society London . AS 
part VI, Sept. 1913, p. 355 et suiv. 

# Loxssrarr (J.), On a Collection of Non Marine Mollnsca from the Southern 
Sudàn, Journal Linneun Society London, Zoology, ANNE, May 1914, p. 247 
el sniv. 

t Caiauo (F.), Voyage ù Meroë, ete... Paris, IV, 1897, p. 2965. et Atlas 
(1827), pl. LX, fig 5 [Helix (Cochlogena) flammata |. 

5 Martess (Dr. E. vox) in : Kosezr (Dr. W.). Achatiniden, in : Martm et 
Cuewxirz, Systemat. Conchylien-Cuhinet, 2° Edit., Núrnberg, 1894, p. 72, taf. 
\N\HI, fig. 5-6. 

© Gervais (Lovis). Contributions, ete., LIV, Mollusques recueillis par M. Cl. 
danaro dans lè Sondan Anglo-Écyptien (Bulletin Muséum Hist. natur, Paris, 


XIV, 118 7078000): 


d'Ankober et d'Addis Abeba, où les Limicolaires sont assez répandues, on 
ne connait que les quelques espèces suivantes : 

Le Limicolaria Beecavii Morelet (Annali Museo Cirico di Stovia Vaturale 
Genora, IIL, 1872, p. 198, tav. IX, lip. 6) de Cheren [> Keren], dans 
la contrée des Bogos (Erythrée) ©: 

Le Lümicolaria Gestroi Germain (Bulletin Muséum Hist. natur. Paris, XV, 
1909, p- 272, fig. 34), recueilli par Taxcrepr sur les rives du lac Tsana 
(Simal; 

Le Limicolaria oviformis Ancey (The Nautilus, Philadelphia, XIV, 1900, 
p. 42, el Journal de Conchylio'ogie, XLIX, 1901, p. 140), de la côle nord 
da Somaliland (sans indication précise de localité); 

Le Limicolaria habramalensis Jousseaume (Le Naturahste, Paris, WE 
1899, p. 91), du pays des Ilabr-Awal, dans le Somaliland © ; 

Le Limicolaria Donaldsoni Pilsbry (Proceed. Acad, nalur. sciences of 
Philadelphia, 1897 , p. 358 , et: Manual of Conchology, 2° série, Pulmonata, 
MT igol, p 279, n° h8, pl. XXVIII, fig. 29-30-31), du Somaliland 
[ D" A. Doxatosox Siti | ; 

Enfin le Lémicolaria Vanattai Pilsbry (loc. supru ds 1890401 00, 
et 1904, p. 275, n° ho, pl XXV, fig. 7-8), recueilli par le D! À. Do- 
xaupsox Suira, à Sheikh Husein, par 7° 43° 39" de latitude Nord et 
ho? 43° 30” de longitude Ouest (Greenwich). 

Cette dernière localité et Voi, dans l'Afrique Orientale anglaise, sont 
les points les plus à l'Est où il ait été jusqu'ici trouvé des Limicolaires. 
Ces animaux ne semblent pas, en effet, atteindre la côte de l'océan In- 
dien. Tous les Limicolaria rapportés par C. ERLANGER de son expédition 
dans le Nord-Est africain © proviennent du Ganaland, c'est-à-dire du bas- 
sin moyen du fleuve Ganale [= Djonba = Djuba], dans la Somalie méri- 
dionale *. | 

Sur Ja carte ci-jainte (fig. 38 dans le texte), j'ai indiqué la limite des 
Limicolaires en me servant des documents précédemment cités. On voil 


t Cheren se trouve an nord-ourst de Massaona, vers 15° {ot de latitude Nord 
etvers 36° 19° de longitude Est (Greenwich ). 

® Le pays des Habr-Awal est situé entre le 10° degré de latitude Nord et ta 
côte du golfe d'Aden, et entre les 44° et 46° de longitude Est (Somalie anglaise ). 

% Ces espèces ont été décrites et figurées par le D" W. Konert [Die Mollus- 
kenausbente der Erlangerschen Reise in Nordost-Afrika, Abhandl. der Sencken- 
berg, Naturforsch. Gesellschaft, Frankfurt a. M., ANNIE 1909, p. 19 et seq., taf. V. 
VII], Cf., au sajet de ces espèces : GEnmax (Louis), Mollusques terrestres et flu- 
viatiles du voyage de M. Guy Ba BAULT On Afrique Orientale anglaise, Paris, 1920, 
p. 82 et suiv. 

*® Le fleuve Ganale sert de limite entre la Somalie et l'Afrique Oriculale 
anglaise. 
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Limite nord de la d 


qu'il subsiste encore quelques lacunes : les deux plus importantes corres- 
poudent au désert de Libye et à la Somalie, entre le cap Gardafui et Tem- 
bouchure du fleuve Ganale. 


Grâce surtout aux expéditions récentes de M. R. Cnupew et de M. le Co- 
lonel Tizno, on sait maintenant que les Limicolaires atteignent, entre la 
Mauritanie et le Borkou. le 21° de latitude Nord. Par contre. dans la vallée 
du Nil, elles ne semblent pas dépasser sensiblement le 13° de latitude 
Nord, mais elles remontent presque au 16° de latitude Nord plus à l'Est, 
dans le pays des Bogos. Enfin il n'a jamais été signalé jusqu'ici de Limi- 
colaires dans les régions côtières de l'océan Indien ™. 

Ainsi, à mesure que l'on s'avance de F'Ouest vers l'Est, on observe un 
fléchissement très net. vers le Sud, de la limite septentrionale d'extension 
des Limicolaires. Ce phénomène est très pénéral en Afrique, et la plupart 
des animaux de la faune équatoriale y sont soumis. 


T On peut considérer comme à peu près définitive la limite nord indiquée sur 
la carte {fig. 38) entre Atar (Mauritanie) et le Borkou (nord-est du lac Tchad). 
lour ce qui est des régions situées à Test du Nil, cette limite sera certainement 
modifiée par les découvertes ultérieures. 


